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venirs historiques, de droits naturels et d ’appé
tits. Bien plus, les plus forts p ré tenden t profiter 
de leurs avantages pour dom iner et exploiter les 
faibles.

D ’où ces deux mots de Palatsky que chacun 
des coassociés répète tour à tour : « Si l ’Au
triche n ’existait pas, il faudrait  l ’inventer. —  
Nous existions avant l ’Autriche, et nous lui sur
vivrons ! »

Les difficultés que les Etats e t nations on t entre 
eux et avec leur arbitre ,  l ’em pereur-ro i,  se tra
duisent par des luttes constitutionnelles.

Toute l ’histoire in térieure de l ’Autriche-Hon- 
grie peu t se résum er en une série d ’oscillations 
entre le centralisme et le fédéralisme.

Nous connaissons le centralisme germanisa- 
teur.

Les systèmes fédéralistes sont multiples.
On peu t  penser à fédérer les nations. Mais il 

suffit, p ou r  se rendre  com pte des difficultés que 
comporte ce système, de regarder une carte 
ethnographique d ’A utriche-H ongrie  : les na
tions y sont enchevêtrées, e t  parfois superpo
sées.

On peu t fédérer les groupem ents historiques. 
L ’Autriche deviendrait  alors com m e une Suisse m o
narchique : — ju s q u ’au début du quatorzièm e siècle, 
une partie  seulem ent des cantons suisses étaient 
m em bres  de la confédération; d ’autres en étaient


